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F. Hess et Robert-W. Lawson (Yienne). — 1) Sur le nombre de

particules a emisespar le radium.

Des considerations theoriques conduisent a la conclusion que le
nombre Z de particules a, emises en une seconde par un gramme de

fadium, doit etre soumis ä une nouvelle verification. L'unique
determination experimentale directe faite jusqu'ici de cette constante fon-
damentale est due ä 1Rutherford et Geiger (1908) et a conduit ä la
valeur 3,4.1010. En reduisant cette valeur ä l'etalon international
de radium, on obtient la-valeur plus elevee 3,5.10,().

La nouvelle methode choisie par les auteurs pour une determination

aussi soignee que possible du nombre Z est identique en principe
ä la methode d'ionisation par chocs introduite par Rutherford et Geiger.

Le « compteur » (Zählkammer) avait une forme hemispherique
et presentait toutes les ameliorations que les auteurs ont introduites
lors de l'etude d'une methode pour la recherche des differentes actions
de l'ionisation par chocs des rayons ß et y. Les denombrements
etaient effeetues dans l'air, dans l'acide carbonique, ainsi que dans
les melanges de ces deux gaz, ä l'aide d'un electrometre ä une corde -de

Elster et Heitel. Dans l'air, ä cöte des particules a, les rayons ß et y ont
ete trouves egalement actifs; dans l'acide carbonique, resp. dans les

melanges d'air et d'acide carbonique d'au moins 54 °/0 C02, seules les

particules « avaient une action ionisante par chocs. Pour determiner
le nombre des particules <* emises par le radium, c'est le RaC qui
formait la source de rayons a, et comme la presence de rayons ß et

y dans les experiences avec l'air exigeait des corrections, partant,
influen§ait l'exactitude, on a utilise pour les series definitives de

mesures un melange de 54 °/0 C02 avec 46 °/0 d'air.
Les conditions' d'experience ont ete variees de toutes les facons

possibles, et, comme contröle, les deux observateurs ont effectue des

denombrements simultanes. 268 determinations particulieres definitives

de Z, comprenant chacune un denombrement d'une duree de

10 minutes, ont donne comme valeur absolue definitive du nombre
de particules a emises en une seconde par gramme de Ra:

Z (3,72 ± 0,02) 1010

Parmi les methodes indirectes de determination de ce nombre, la

plus exacte est probablement celle qui a pour base le degagement de

chaleur et l'energie cinetique des particules a (calculee par leur
parcours), respectivement des atomes de choc. Les valeurs ainsi calcu-
lees sont comprises selon le choix de la valeur du parcours entre
Z 3,88.1010 (pour un parcours rmo 3,30 cm) et Z 3,78.10'"
(pour rlbo 3,44 cm).

Reciproquement, la valeur experimentale donnee plus haut pour
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Z fournit une determination de la vitesse et du parcours des parti-
cules a du radium, en utilisant la connaissance certainement tres
exacte du degagement de chaleur d'un gramme de radium sans pro-
duits de decomposition (25,2 cal: heure). On obtient pour la
premiere : v 1,53.10° cm : sec, et pour le second: rt5» 3,52 cm.
Ensuite de l'incertitude dans la determination du parcours des rayons
a du radium lui-meme, une erreur de 0,8 mm n'est pas etonnante.
II n'y a done pas lieu d'attacher une trop grande importance a l'ecart
de + 1,6 °/o entre le nombre Z obtenu ä l'aide de la valeur du
parcours trouvee par Bragg (r,.o 3,44 cm) et le nombre qui resulte
des recherches experimentales decrites ici. On peut en conclure que
l'hypothese de la liberation d'une certaine energie interne intraato-
mique ä cöte de l'energie cinetique des particules <* et des atomes
de choc, est desormais superflue pour expliquer le degagement ealo-

rifique revele par l'experience.
Pour terminer, on peut encore calculer la constante radioactive 1 du

radium en se servant de la relation

Z X N

en prenant pour Z la valeur 3,72.10i0 et pour le nombre d'atomes
dans 1 gramme de RaN 2,68.1021 (avec e — 4,77 .1010 U. E. S.)
On trouve ainsi:

Ä 1,39. KT11 sec"1 4.38.10"4 ans"1

soit done 2280 ans, et pour la demi-periode de transformation T :

T — 1580 ans.

Robert-W. Lawson et Victor F. Hess (Vienne). — Sur la
reflexion de particules a dans les tubes longs.

2. Si des rayons a tombent sur une plaque metallique ou une
plaque de verre sous une incidence donnee, il y en a une certaine
quantity qui ressort du cöte de l'incidence, et simule une sorte de

reflexion des rayons a. A l'occasion d'une nouvelle determination du
nombre de particules a emises en une seconde par 1 gr de Radium,,
les auteurs eurent ä eviter cette influence perturbatrice, ce qui fut
obtenu par l'emploi de plusieurs diaphragmes de laiton mis en serie
dans le tube de verre utilise et presentant une ouverture circulaire.
Apres avoir definitivement eloigne les diaphragmes, les auteurs ont
entrepris des recherches pour determiner exactement ces phenomenes

peu connus de reflexion.
Le tube de verre employe avait un diametre interieur de 3 cm et
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